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bienfaisance, pressée p-ar I» nécessité im-1 SâmtOflèn ; tf>» îe puits 
peneuse de construire peur (JOflMïltJrjF. 
d écoles et mite en demeure nar l'opinion 
publique d'y pourvoir sans reiard, le tille 
de Roubaix avait quelque droit de croire 
qu'une telle situation devait éveiller d'au­
gustes sympathies ; et que, si elle ne 
pouvait échappera une impo*Uio« tereéer-
eiie pouinji 9$mnm âm m'Mimwm àm 
largesse* qui mettraient fin à ses justes 
doléances. 

en de Passy; 
11* 19 nriére de Biévre ; 13e la Seine; 
i l* le puils artésien de la Bulle-aux-
Ceilles ; 18» le puiis artésien de la Gha 
pelle ; lr> et les eaux de la Vanne < 

lancer 

ijourd'hul qu*uaiéciel im|àrial a 
pureasent el simplemenfréglé l'exécution, 
du *fj|*ment qui nous trappe, devons-
nous' nous incliner sans espoir d'une 
compajnsalton quelcouque? Que d'autres 
en aient fait Jeuc deuil, je ne veux pas le 
savoir : pWr mol, je veux espérer quand 
même. 

Préposés à la garde des intérêts de no­
tre importante cité, tout pénétrés de l'é-
motioa qui va gagner la vile, quand, les 
feuilles dé contributions en mains, elle se 
rendre compte qu'une si lourde charge 
vient d'être ajoutée à tant d'autres, pres­
sentant le mécoateoteroeul des uns, la 
force d'inertie que d'antres opposeront 
peut dire, nous avons le devoir d'appeler, 
au nota de tous, l'attention de l'Empe­
reur sar des faits d'une pareille gravite. 

Des ; compensation* «ont possibles : 
nous devons les réclamer avec une irrésis 
tibia ébergie. Nous devons enfin tenter 
auprès du gouvernement un grand effort 
qoi, qtel qu'en soit le résultat, laissela 

sfaBion 4u devoir accompli et dégage sa tes 
i jan,a£ toute responsabilité 

Nouànrions donc l'Administrai ioo nu-
niclpaltlde vouloir bien, en personne, 
préseftlp» à l'Empereur, une adre.se dans 
laquelle exposent la situation qui a été 
faite à4a vtrlB'de Roubaix, «montrant l'a­
venir gl»»é par les plus lourdes charges, 
elle conjure re -gouvernement de nous 
accorder en faveur de nos écoles ou d'au­
tre» traeeasr argents quelque subside qui 
serve de contre-poids à la mesure qui 
no 

— Le parquet de Nice vient de 
un mandat d'amener caiUrt- AI..G 

•^•*p»j«t«li de*cWe •me, f̂nf "vient' de dispa 
raitre en compagnie d'une dame fort 
coquette* laissant un passif énorme*, dont 
les proportion» ont paru tenir plus de la 
fraude que du malheur. M. G . . . , qui a 
donné sou nom aune des plus splaodides 
villas de Nice, est en fuite plus que ja­
mais: 

G'esl sans doute â l'occasion de cet 
événement que le Journal de Nice publie 
ce malin/une note relative i une riche 
dame américaine, qui se serait noyée en 
se baignant dans la mer. 

On cherchera longtemps encore, sans 
succès, cette nouvelle Sapho, descendue 
au fond de la baie des Anges; et l'on dira 
d'elle, avec un pleur dans l'œil, comme 
de Marcasse, de la Perle de la Canebière, 
qu'elle a été mangée paf les Carpes. 

Le fait est qu'il n'y a pas eu de noyade, 
mais seulement on simulacre, à l'aide 
d'une défroque déposée sur la grève, tan­
dis qu'un Phaon gilet-en-cœur, substi­
tuait un moelleux huit-ressorts au fameux 
rocher de Leucade. A celte heure les deux 
tourtereaux doivent être bien loin s'ils 
couivmt encore à grandes guides, ou sur 
tes ailes de la vspeur. 

Le Conseil accueille favorablement les 
paroles prononcées par M. Toulemonde 
Noltet, et décide qu'elles seront écrites 
1» \ÊÊUMO a« procès-verbal de la séance. 

fois . M. le Maire annonce que l'Admi­
nistration sollicitera ui.e audience de 
S. M. l'Empereur, afin de lui exposer la 
sitdation qui est faite à la ville de Rounnu 
parles conséquences de l'émeute. 

b'ordre du jour étant épuisé, la parole 
est accordée à M. TEB^YNCK, qui rappelle 
qu'pne délibération a été prise parle Con­
seil* il y a quelques-années, en faveur de 
l'expropriation de la partie gauche du 
b ni de la Fosse-aux-Chéues, afin d'éta­
blir une circulation plus facile sur la 
roule impériale n° 14, et de donner à ce 
quartier le moyen d'y établir un marché, 
si nécessaire à son importante population. 

M. LE MAIRE fait remarquer que les lapa 
souires de la ville ne permettent pas en 
ce «ornent de s'occuper de ce projet. — 
Le Conseil prend en considération la ré­
clamation de M. Ternynck, qui sera exa­
minée dans un lemps plus opportun. 

FAITS DIVERS 
1 

— Il faisait dimanche dernier, un lemps 
froid et pluvieux. Plusieurs individus 
«refient profié de cette circonstance pour 
se Daigner en pleine eau dans la Seine, à 
la hauleur de Biilancour. L'un d'eux, qui 
avait fait quelques libations, paria qu'il 
traverserait deux fois de suite la rivière à 
la nage. 

La gageure fut leoue,el l'homme s'exé­
cuta immédiatement. Le premier trajet fut 
he<ireux, mais au second, à dix mètres 
environ du rivage, le parieur, • dont les 
mouvements étaient sans doute paralysés 

- parle froid, jeta un cri suprême et dis­
parut. 

Toutes les tentatives faites pour lui 
porter secours restèrent infructueuses, 
et son corps fut emporté par le courant 
en ce moment très impétueux. 

On se demanda alors qui était cet indi­
vidu. Personne ne le connaissait. 

Un petit garçon de treize ans, nommé 
Charles Vigot, demeuriut rue d'Issy, chez 
ses parents, a déclaré qu'il pensait que 
le noyé était ua de ses voisins, le sieur 
Jeau-Baptisle Bourgogne, fabricant de 
bronzes, rue Chevreuil, 24, a Issy. 

Les vêtements laissés sur la berge par 
cet homme consistent en un paletot de 
drap noir moucheté de blanc, un gilet en 
drap rayé, un pantalon de même étoffe, 
un gilet de flanelle blanche, une chemise 
marquée H. H. -

On n'a trouvé dans ses poches q.l'une 
clef d'appartement et un numéro du Petit 
Journal. 

Une enquête a été commencée. 

— Le journal franco-arabe de l'Algérie, 
le Mobaener, annonce qu'il y a dix jours 

P I I T P n i r r r i n o une véritable trombe de grêle s'est abattue 
sur Alger et ses environs; que la campagne 
a été, en un instant, couverte d'une cou­
che de gréions si épaisse qu'en certains 
endroits elle mesurait de dix à quinze cen­
timètres. Plusieurs de ces gréions avaient 
la grosseur d'une noix. 

Quelques terrasses se sont effondrées 
soos ce poids, mais sans causer aucun ac­
cident. Les arbres fruitiers et les cultures 
maraîchères des environs d'Alger ont 
aussi beaucoup souffert. 

Cette trombe s'est localisée sur la par­
tie'du Sahc'l qui avoisine Alger. Les 
champ» de blé et d'orge de la province 
n'onl pas e<é endommagés. Tous les. ren­
seignements, d aillears, tqui sont adressés 
au gouverneur général des divers centres 
de colonisation, comme des bureaux ara­
bes des tribus, s'accordent à dire que la 
prochaine récolte continue adonner les 

. plus belles espérances. Il y a donc lieu de 
— On ^ ^ _ 5 a f J ^ J P e ^ u

1
r ^ | f ^ d f t . ^ * ' f croire que la crise alimentaire qui a si 

cruellement sévi sur notre colonie algé-

—« Dans une réunion tenue chez le res­
taurateur Lemardelay, les patrons des 
prin àpales maisons de commerce de Pa­
ris, »nl décidé qu'à l'avenir le* grands 
mag sins seraient tous fermés à Paris, le 
dimi nche. 

— Les auditeurs an Conseil d'Etat se 
trouvent kmmiliés par fa poblcifÇ donnée, 
dans les journaux officieux, i la décision 
de I'Eeaperettr • • i e i v w f s -te jeene L..., 
recensaient nommé, Jjoqr s'être livrée aux 
Champs-Elysées, à des. équipées lionleoses 
que le/enfuveaUtaOe saurait excuser. 

Cette roralllarfon et celle émotion ne 
l'expliquent pas. Puisque le ci devant 
auditeur est partie pour la Buj£ar;c, c'est 
aux Bnlgâres à être humiliés. 

ciderle couronnement de l'arc de triom-

Ehe de l'Etoile. Un groupe co'ossal en 
ronse serait pTacé sur I édifice qui se 

trouverait ainsi cnmplé'é et terminé com­
me l'avait désire Napoléon Ier. 

— On vient de découvrir une conspira­
tion aazziaieniie à Milan. Des bonnes 
Orsini et des documents chiffrés ont été 
saisis dans une maison de la rue Ambio 
siana. Six personnes ont été arrêtées. , 

— Quels drames de théâtre égalent ceux 
de la ^e réelle ? 

Mme de Mareutl, petit 0 rriéce de la L'U 
chessedeCambacéres, venait d'accoucher. 
Après la, deiwance, raaoale «av*«,- ette 
demande son mari. Il vient, lui répondit-
on, d'être mandé tHmeetretres.-

Deux jours se passent, la jeune mère 
se portett ibrt bien, quoique légerémétfï 
inquiète de I absence prolongée de M. Ma­
reuil. 

Tout à coup, il lui semble avoir entendit 
nn bruit étrange dans la pièce voistee ; 
chancelante, elle se traîne, pousse une 
porte et vmt sur le Ut. encoure de cierges, 
son mari mort. EUe tombe évanouie. 
Quand)on la releva, un transport au.cer­
veau l'était déclare et incitait sa vie en 
daogef-

— Paris sera bientôt arrosé par .les 
sources suivantes : 

1° La Dhuys; 2° les turbines de Gra-
velle; 3J la pompe du quai d Auilerlitz ; 
d* le canal de I Oui-cq ; 3° les sources 
des Près-Saiiit-Gervais et de Menilmun-
tant ; 6* l'aqueduc d Arceuil ; la puissante 

rmpe è feu du quai de Billy ; 8° la pompe 
feu d'Auleail ; 9* la pompe à feu !df 

Tienne est désormais conjurée. 

— Gn se rappelle le mot d'un Anglais 
qui, dans un moment de colère, avait lue 
un .garçon de restaurant parce que celui 
ci lui avait servi un cheveu : 

^ - ¥ 0 lé porterez sur lé carie, avait-il 
dit fl'gmatiquemenl au patron. 

Un de ses compatriotes vient d'user 
d'un procédé analogue euvers un cocher 
de remise qui l'avait conduit hier à boit 
heures et demie du matin, rue de Rivoli, 
en face le Louvre. Une discussion s'éiant 
eJeveeenire eux«-l Anglai* s'est mis immé­
diatement a boxer le cocher et à faire 
pleuvoir sur lui mie n*erse de coups de 
ponig si formidables qu.' la tête ou pauvie, 
diable 8*ésrenffé¥ >! vùeTTœil comme une 
citrouille. So : visage noir et meurtri n'é­
tait plus qu'une plate'. 

Des sergents de ville sont intervenus cl 
les ont conduits tous deux devant M. Des-
granges, commissaire de police du quar­
tier. Mois l'Anglais-, ouvrant .son pcrle-
monnale, en a tire plusieurs pièces d'or 
qu'il a remi.es à sa victime et celui-ci, 
trutivaut tans doute équitable ce système 
de compensation, a renonce à t'époser 
une n'aiMe. 

ETAT CIVIL DE. ROUBAIX. 
NAISSANCES. 

14 au 20 avril inclus. >i. . Du 

37 Garçons et 28 Filles. 

DECES. 

14 avril. — Marie Nys, 92 ans, jour­
nalière, à l'hospice. Joséphine Voedls, 17 
ans, ait Fontenoy. Louis Casielman, 34 
ans, journalier, 0 l'hôpital. 

la avril. — Marie Leplat, 79 an», jour­
nalière, à l'hospice. 

16 avril. — Adolphtne- Gtermont,* 24 
ans, éplucheuse, rue des Longues filles. 
Clémence Yorbeke, 25 ans-, ti.scronde, 
rué de l'Empereur. 

18 avril. — Jean Duquesne, 68 ans, 
bobineur, hopi'al. 

19 avril. — Edouard Baest, 49 ans, 
voiturier, rue du Moulin d» Roubaix. 

Plus 22 Garçons.et 2i Filles, au-dessous 
de 10 ans. 

rim.ICATIO.NS DK MAR'AGÊS. 

18 avril. -̂ - Louis Van tomme, 27 ans, 
tapissier, et Malhilde Glineur, 23 ans, 
couturière. Alfred Bonté, 27 ans, mécani­
cien, et Noémie Lavalard, 27 ans, sans 
profession. Abdon Lemarre, 27 ans, filenr, 
et Mario Milbéo, 21 ans, laiteuse. For­
tune Corbeaux. 30 ans. fileur, et Louise 
Maghermin, 27 ans, lingère. Moïse Len-
fant, 34 ans, lirgerand, elPhilomène Giot, 
tisserande. François Venremoortere, 24 
ans, tisseran.l, éi Hortense Mertens, fl5 
ans, lisserande. Jean Vanhecke, 25 ans, 
tisserand, et Jeanne Vaerewyck. 29 ans, 
soigneuse. Edouard Colas, 28 ans, cocher, 
et Marie Detplanque, 46 ans, cuisinière. 
Désiré Berton, 25 ans, journalier, et Ilo-
saic Demeesler , 25 ans , journalière. 
Longiu Decwilde. 25 ans, acboureur, et 
Marie Gys«linck, 26 ans, dévideuse. Emile 
Orélio, 33 ans, carrossier. e| Fidora Ln-
culier, 25 ans, tailleuse. Victor HouzeJ, 
24 ans, marchand grainetier , cl Marin 
Descamps, 26 ans, sans profession. 

18 avril. — Jacques Massarl. ,23 ans, 
agent de police, et Séraphina LeIVbvre, 
33 ans, couturière. Emi'e Dupont, 27 ans, 
appréieur, et Robertine Liénard, jour 
naliére. Jean Alexandre, cmp'oyé, et Phi-
lomène Defrance, journalière. Henri Nys, 
24 ans, trieur, et Elisa Dekimpe, 28 ans. 
Ferdinand, Bultiouw, tisserand, et Rosa­
lie OfSHnar, lisserande. Jules Joissant, 
31 ans, employé, et Marie Bernier, 32 
ans, sans profession. Auguste Hondequin, 
35 ans, maçon, et Victoire Callens, 26 
ans, servante. 

MAIUAGES. 

14 avril. — Jean-Baptiste Ferret, cul­
tivateur, et Marte Coppé, sans profession. 
Edouard Renard, 33 ans, employé de 
commerce, et Céline Dbettem-ne, 27 ans, 
sans profession. Théophile -Nys, 26 ans, 
menuisier, et Floriue Cous, 24 ans, ser­
vante. 

17 avril. — Charles Delevaque, 26 ans, 
ingi nicur, et Eugénie Alard, 19 ans, sans 
profession. 

19 avril.— Th^phile Simœns, 25 ans. 
fileur, et Marie Meur sie, 29 ans, ratta-
cheuse. Emile Debcuquoy, 20 ans, tisse­
rand, et Clémentine Bracaval, iO ans, 
lisserande. Charles Meeschœrt, 56 ans, 
cordonnier, et Sophie Duhem, 58 ans, 
ménagère. Jean Provost, 24 ans, ratta-
cheur, et Marie Grigny, soigneuse. Do 
minique Dumont, 22 ans, lis^eran I, ei 
Jacqueline Schaut, 25 ans, soigneuse. 

L'ÉCHO UNIVERSEL 
Journal politique, littéraire et financier, 

paraissant tous les jeudis dans le format 
des plus grands journvux, avec pages da 
texte et 1 ou 2 gravures représentant les 
célébrités contemporaines dont il fait le 
Biographie , offre à..s6i Abonnés une 
prime gratuite et franco telle que. n'en a 
jamais donné aucune pnblieaiiou. 

Quiconque souscrit à l'ECHO UNIVER­
SEL et envoie seize francs pour un abon-
ncmmt dun an, reçoit immédiatement et 
franco à domicile, ou à la station fa plus 
rapprochée des Messageries, l'HISTOIRE 
DES GIRONDINS, par M. A DE LAMARTINE, 
trois superbes volumes in-éV-gnmvf jésus 
de 500 pages chacun, illus-irés de 400 gra­
vures environ dessinées par nos meilleurs 
artistes; papier et impression de luxe. 
Cet ouvrage se vend, chez tôlis les li-
bjaires, 21 francs Tous ceux qufVabon-
neront à l'ECHO UNIVER8EL recevront, 
pour rien et franco, ce «piendide ouvrage 
du grand poète français. 

Avec l'ECHO UNIVERSEL on eotencT 
les 20 grands journaux de Paiia et les 
principales feuilles étrangères, et l'on 
est aussi parfaitement informé que si on 
lisait chaque jour toutes les publications 

Soit ijue?. Point de longs articles leudant 
faire prévaloir telle ou telle opinion ; 

rien que des renseignements précis et des 
nouvelles piquantes on corieuses. —Voici, 
d'ail eurs, le. cadre de chaque numéro : 
f Semaine politique, Revue des Journaux, 
« Bruits-de çà et de là. Biographie d'nn 
c Personnage contemporain, avec portrait 
c aulli«iitii|uy,tîoTiT?qs)ori(làit^ê'7Jê rKlrîn-
t ger, Chronique, Bulletin scientifique, les 
• Tribunaux, Nouvelles diverses, Variétés, 
r Revue linancière. Thcàire el Musique, 
t Bibliographie, AgrtcnTture, Dernières 
• nouvelles puîeées aux sources les plus 
« sûres. Feuilleton, etc. » 

Ainsi, pour 16 francs seulement ON A : 
1* Un Journal politique très complet, 

et rédigé par des écrivains aimés de 
public ; 

2° Un ouvrage magnifique, coûtant 21 fr. 
en librairie. 

L'abonnement à l'ECHO UNIVERSEL 
part du 1er ou du 15 de chaque mois. 

Envoyer les 16 francs en un mandat ou 
en timbres-poste à l'ordre de l'adminis­
trateur de l'ECHO UNIVERSEL , 4 4 , ru» 
de Babylone à Paris. — Le reçu de la 
poste sert de quittance. 

•J COURS Ë LA BOURSE. 
Du 22 avril 1868. 

Ceur» de ce Jour c-our» mémêmS 
3 0 , 0 - . 71.10 — 30|<).. 71.121i2 
4 0|0-. 101.00 — 4 0 K ) . . 101.30 

FOIRE DE ROUBAIX 

G R A N D " C I R Q U E 
m a r s e i l l a i s 

Sous la direction de M. FRANCISCO aîné 

tous les soirs 

GRANDE REPRÉSENTATION 

Jeudi à 8 heures, Représentation enfantin» 

GRANDE PLACE (derrière la Ménagerie) 

Théâtre et Cirque 
" QUADRUMANE BRÉSILIEN 

*> *» ' PES 

74 ARTISTES 
A QUATRE PATTES 

Soers "tahdirectioif de M. J. FULGONI. 
à -*•' de Milan. 

>f?^2B» 
GRANDE PLACE. 

Direction de Mme CHEVNER et, de 
M. FAIMALI. 

Grande Ménagerie 
MILANAISE 

10 Lions dressés 
Tigre royal du Bengale, 22 animaux de 

différentes espèces, tels que Panthères, 
Léopards, Jaguards, etc., elc. 

GRAND'PLACE (contre l'église Si-Martin). 

Musée Julins Talrieh 
Stiluoire Modeleur en cire 

de l'Académie de Paris, médaillé aux 
expositions-universelles 

de LonJreà ei de Pnris, membre 
de plusieurs sociétés arlisliques el 

scientifiques -
de France et d'Angleterre. 

Les Dames. et Demoiselles sont admises dans 
cette incomparable galerie. 

•11 ma « • • • • i J j J L S A i s ^ g g p — i 

Ktudcs de M" TACQUET el COTTIGNY, 
Notaires à Roubaix. 

ROUBAIX, 
LIEU DIT LA BASSE-MAZUBE 

A V E N D R E 
d e u x 

MAISONS 
El 1 5 ares 51 centiares 

DE FONDS^& JARDIN 
MISE-A PRIX PROPOSEE. 9 , 0 0 0 Fil. 

L'an 1809, le Mardi 27 avril à 3 heures 
-jle relevée, Me TACQUET el Me COTTIGNY 
procéderont en l'étude de M« TACQUKT, 
sise è Roubaix, rue Pauvrée, 3?, même 
Sur une seule enchère, à l'adjudication 
définitive oudil bien. 8,718. 

Etude de M0 TACQUET, rue Pauvrée, 32, 
Roubaix. 

• demande des capitaux à placer 
Wojennani sûretés hypothécaires. 

8529 

A veudre de gré à gré 
Une grande quantité de propriétés bâties 

et non bâties sises à Houhnix. 
S'adresser à M« TACQUET, notaire à 

Roubaix. - 8458 

A VENDRE 
7 OO fr. l 'hec tare 

UNE PROPRIETE 
de 9 4 9 h e c t a r e » environ 

T R O I S F E R M E S 
ensemble on séparément 

P Ê C H E & C H A S S E 
à 9 heures el demie de Paris. 

— 
' S'adresser, avant midi, à Me PASCAL, 

notaire, rue Grenier-Sair.t-Lazare, No 5, 
a Paris. 8,7*5. 

ROUBAIX, rue Pellart,n25. 

par suite de la faillite Frémont, de toit 

un beau Mobilier 
de Maison el de Magasin 

Belle Toiture de marchand-déMIeir 
Fins, Lits el Literies 

une grande quantité d'étoffes teties que : 
coton écru, madapolam, colonnade, fla­
nelle, drap, mérinos, etc., belles couver­
tures en laine blanche. 

Le mardi 27 avril 1869, 9 heures du 
matin et 2 heures de relevés, Me Alfred 
ROUSSEL, commissaire-priseurà Roubaix, 
procédera à cette vente à la requête de 
M. Léon DÊTREZ, syndic de la dite faillite 

8749 

A vendre ou à louer 
Un vaste A'ielier d'une contenance de 

10 ares environ, avec maison d'habitation. 
S'adresser rue du Moulin, 25, à Roubaix. 

8,734. 

Appareil 
p e u r c o m p o s i t i o n d é r h a n t l l l o n a . 

Cet appareil offre un grand avantage 
pour les fabricants, comme pour les des­
sinateurs. On voit d'avance les effets^qoe 
feront les positions on couleurs dans la 
marchandise ; fioi'c, il y a économie de 
lemps, de mal.ères et de beaucoup de 
peines. 

S'adressor pour les renseignements chez 
Ch. Sempe.l, nw de l'Aima, 28 8746 

A Louer 
un lissage mécanique 

en activité 
composé de : 

22 métiers double largeur 
93 • simple » 

avec Jacquans, mécaniques d'armure, 
atelier de mécanicien, rechanges de toute 
nature ; — Ourdissage, machines à dres­
ser, à réunir, elc 

S'adresser à M. Henri Malhon, Roubaix. 
8683 

A vendre de suile 
à des conditions très avantageuses, en 
deux lots ou pzr machines séparées, 

on Matériel cenplet de Peipige 
de laines fines en parfait élat d'enlrelieD# 
composé de : 
5 Calandres pour dégraissage, 

M Gardes grand modèle avec machine à 
bobiner derrière, garnies de leurs ru­
bans. 

4 Étirages double effet à 4 bobines, 
2 l.isseuses Kocklin, 
4 Métiers à bobiner, 

16 Peigneuses Scblumberger, 
4 Réunisseuses id. *. 

petit mobilier de service, transmis' 
sions, poulies, etc. 

i Ma.liine à vapeur de 16 chevaux à dé-
lente variable. 

900,000 aiguilles pour peigneuses. 
534 mètres rubans de cardes oeufs. 

S'adresser pour voir el traiter : 
chez M. Frédéric DAVIN, 25, rue Albeoy, 
à Paris, le matin de 8 à 9 heures, et de 
midi à 1 heure. 8733 

Maison à louer 
Belle maison nouvellement restaurée à 

louer présent ment, rue Saint-Jean, 10, 
à usage d'employé ou de rentier. (Loyer 
modéré;. 

S'adresser Grande-Rue, 16. 8576 

Maisons de rentiers on d'eapltyés 
Jolies maisons de rentiers fraîchement 

décorées à louer présentement, rue dn 
Havre, entre les rues du Moulin et de la 
Promenade. — Prix modérés. 

S'adresser, pour les visiter, rue de 
Lille, 17 8656 

TERRAIN à YEIÏDRE 
A vendre en détail, avec facilités de 

paiement, un terrain situé à l'Epeule et 
propre à bâtir. 

S adresser à M» Duchange, notaire, rue 
Neuve. 8414 

A Louer 
ensemble ou séparément et avec force 
motrice, chauffage et éclairage : 

1° I n p e l g n a g c compose de quatre 
peigneuses rondes et deux peigneuses an­
glaises; les préparations sont complètes 
et en bon élat; «ne salle disposée aour 
le triage des laines et de vastes maga­
sins seraient mis à la disposition do 
preneur. 8559 

2° Une F i la ture de laines, composée 
comme suit : deux assortiments de 
machines de préparations, quatre mille 
broches en métier» renvideurs et deux 
milles broches en métiers à la main. Le 
matériel est dans un excellent élat. 8563 

S'adresser rue do Grand-Chemin, 108. 

adre.se
remi.es

